
Vie Sportive 
Athlétisme 

LV.S.F.S.A. et lis Corptritiiis 
DIVERS SONS DE CLOCHE 

IaTJaioa, ainsi que non* l'avons annonce, a 
Mka sévir contre le* sociétés sportives de* Cor-

qui «'étaient réunies dans le but de 
Fédération Corporative. Celle-ci, on le 

t u t décidéu et prit l e titre d e ; Fédération 
des Société* Corporative* d e France (F. 

8-S.C.F. ). A peine formée, elle sollicita son ad­
mission an C F . 1.. au même titre que le* Fédé­
ration* déjà groupées sou» l'égide de celui-ci. 

Nous annoncions hier l'accomplRsement de cette 
formalité. 

Voici, à propos du conflit U .S .F .S .A. Corpora­
tions, • la teneur du document officiel adresse par 
le- secrétaire général de l 'Union, à tous les diri­
geants de sociétés corporatives : 

< Messieurs, 

» Le Bureau de l'Union a été avisé que dans 
une séance irrégulièrement tenue hors de ses 
bureaux, e t à laquelle n'avaient pas été convo­
qués les représentants du Conseil à la Commission 
Centrale des Corporation*, de* décisions ont été 
prises qui ne tendaient rien moins qu'à introduire 
• a n s l'organisation de la Fédération l'esprit de 
révolte et d'indiscipline. 

» Que, d'autre part, quelques sociétés corpo­
rative* enraient manifesté l'intention de se réunir 
en groupement qui porterait atteinte à son au­
torité et à l'organisation sportive adoptée par les 
grandes fédérations françaises et consacrée par le 
Comité National des Sports. 

» Vous vous rendez parfaitement compte que 
l 'Union ne peut admettre ce qui s'est passé le 
vendredi 20 décembre, et en conséquence elle a 
décidé: 

» 1. De frapper de suspension toutes les so-
ciSétés corporatives; 

» 2 . D e faire extension de cette suspension à 
tontes les fédérations en vertu des accords inter-
fédécatif»; 

» 3. Et, par suite, d'interdire toute rencontre 
avec les sociétés corporative*, e t de prêter tout 
terrain de sports auxdite* sociétés corporatives. 

» Toutefois, cette mesure ne sera rendue défi­
nitive e t ne sera appliquée qu'aux sociétés qui, 
dans un délai de huit jours, à dater de la publi­
cation de la décision ci dessus au bulletin officiel, 
n'auront pas avisé l'Union qu'elles se dégageaient 
du nouveau groupement en formation, et qu'elles 
restaient fidèles à l 'U.S .F .S .A. 

s J e vous prie instamment de bien vouloir con­
sidérer l'intérêt sportif général e t les services 
que l'Union a rendus à la cause du sport corpo­
ratif, et aussi, croyez-le bien, l'intérêt particu­
lier de votre association avant d'adhérer d'une 
façon définitive à un mouvement séparatiste. > 

LE CONFLIT ET LA PRESSE 
Football (AKTABAN) : 
• La Commission des Corporations, récemment 

formée, risquait d'entraîner l 'Union dans de gra­
ves conflit* avec ses alliés tels que l ' I ' .V.F . et 
la Fédération de Boxe ; en effet, cette Commission 
formait dans l 'U .&F.S .A . un « Etat dans 
l'Etat s, les sociétés nouvelles étaient affiliées 
directement sans l'assentiment du Conseil et con­
tre la minime cotisation de 5 franc* par club. 
Moyennant cette faible rétribution, la Commis­
sion des Corporations émit la prétention non seu­
lement d e faire pratiquer à ses membres les sport» 
athlétiques, mais encore la boxe, la lutte et autres 
sports non régis par l 'U .S .F .S .A . 

» Il était évident que les Fédération «'occupant 
de ces sports et ayant passé des traités avec 
l'Union, ne tarderaient pas à se plaindre, rue de 
Provence. C'est ce qui arriva et, pour faire hon­
neur à sa signature, l 'U .S .F .S .A . dut exiger que 
les Corporations s'affiliassent aux Fédérations en 
question-, la Commission Centrale, ne voulant pas 
comprendre la situation, refusa e t préféra claquer 
tes portes ! » 

ÏM Presse (DAKIBL COTJSIN) : 

« La situation devient grave à l 'U .S .F .S .A. 
ton que nous l'avions prévu, les Sociétés cor­
poratives, lassées par les tracasseries que leur 
prodigue là sainte Union, semblent décidées à 
se lasser de son précieux concours. 

s Or. comme lesditee sociétés représentent une 
force énorme et que leur défection causerait un 
ride considérable dans les rangs de l'amateurisme, 
réglementé par l 'Union, cette dernière employant 
(a manière forte, qui a souvent du bon, mais pas 
toujours, devient menaçante, ce qui nous vaut 
la note publiée par Tous les Sport!, organe offi­
ciel de f U . S . F . S . A . 

> Comme on le voit, la guerre est imminente. 
> Les sociétés corporatives s'organisent et sem­

blent bien décidée* à se passer du concours des 
grandes fédérations; elles entendent être libres, 
c'est leur droit absolu. 
n Attendons les événements. » 

Tout les Sparts (Organe U . S . F . S . A . ) : 
« Le Bureau, à la suite d'une communication 

que lui a faite M. Maugé. décide de suspendre 
toutes les sociétés corporatives qui auront par­
ticipé à la réunion tenue le vendredi 20 décem­
bre, b o n de l'Union et contre l'Union. 

» Toutefois , cette mesure ne sera définitive que 
pour les sociétés corporatives qui n'auront pas 
signifié, dans le délai de huit jours, à partir de la 
présente mesure au journal officiel, qu'elles res­
tent fidèles à l 'U.S .F .S .A. 

» Dans le cas contraire, application des con­
voi t ions interfédérales sera demandée aux fédé­
rations avec lesquelles l 'U .S .F .S .A . a des contrats 
directement ou par l'intermédiaire du Comtié Na­
tional des Sports. 

Le Bureau enregistre, dès maintenant, les ré­
serves du Club Sportif des Chemins de fer de 
l'Etat, qui déclare avoir refusé de voter à l'as-
jembiée visée e t désire être entendu par le Bureau 
l e l'Union s. 

Aviron 

FOUR LE CHAMPIONNAT DU MONDE 
Richard Arnst. l'ex champion du monde profes­

sionnels, qui se trouve actuellement en Australie, 
a déclaré récemment qu'il ne se rendrait plus en 
Angleterre, pour disputer un match, mais que si 
V actuel champion du monde, Ernest Barry, vi­
s i tait l'Australie ou la Nouvelle-Zélande, il ten­
terait un effort pour reconquérir son titre. Au 
cas contraire Arnst aabndonnerait les courses. 

Richard Arnst fut, on s'en souvient, battu par 
l 'Anglais Barry, pour le titre, le 29 juillet 1912, 
dans un match disputé sur la Tamise. 

On sait qu'un match pour le championnat du 
saonde, à disputer en juillet 1913 sur la Tamise, 
« été accepté, contre le champion d'Australie, 
Barry Pearce, par Ernest Barry. La souscrip­
tion ouverte en Australie, en vue de fournir à 
Pearce l'enjeu nécessaire, se monte actuellement 
i 11.250 francs. 

Barry Pearce t'est astreint à nn entraînement 
sévère pour faire disparaître les défauts de sa 
sage et ht presse australienne considère que la 

belle réaialauiu qu'i l opposa « Arnst , sur nn 
•aille, justifie son challenge à Barry. 

Aviation 

A la Ligui Nitiinalt Aériiin 
L e s Avion» San i ta i re s . — L a L i g n e N a t i o ­

n a l e Aér i enne de F r a n c e a t r a n s m i s aux Li ­
g n e s a é r i e n n e s d 'Ang le terre , d'Italie, de B e l ­
g i q u e et de R o u m a n i e , le vceu é m i s par : o i 
C o m i t é de C o n t e n t i e u x t endant à obten ir la 
protect ion de la Croix R o u g e aux a v i o n s e m ­
p l o y é s à la recherche d e s b l e s s é s sur le c h a m p 
de bata i l l e , afin de sol l ic i ter leur co l laborat ion 
en vue d'une en ten te in ternat iona le à inter­
venir . 

M. le s éna teur Giovann i Celor ia , prés ident 
de la L e g a A e r o a N a z i o n a l e d'Italie, vi»>m 
d'informer l a L . N . A. de F r a n c e , que le c o n ­
cours de s o n a s s o c i a t i o n lui est tout a c q u i s 
et qu 'e l l e s e propose , de n o m m e r u n e com­
m i s s i o n d e jur i s t e s c h a r g é e , après é tude de 
la q u e s t i o n , de réd iger rapports et v œ u x qui , 
par intervent ion directe de la L . A. N . , seront 
s o u m i s au g o u v e r n e m e n t i ta l ien . 

Pour servir d a n s l 'av iat ion mi l i ta ire . — L e 
d é v e l o p p e m e n t cons tant de l ' aéronaut ique mi 
l i ta ire n é c e s s i t e un cho ix tout spéc ia l de c e u x 
qui s o n t a p p e l é s à la servir. 

S ' insp irant de c e b e s o i n , l a L i g u e N a t i o ­
n a l e A é r i e n n e a déc ide d 'organiser de s cours 
s p é c i a u x , e n vue de préparer les j e u n e s g e n s , 
qu i dés i ren t ê tre i n c o r p o r é s d a n s l e s s e c t i o n s 
d'aviation mi l i ta ire , à subir a v e c s u c c è s l 'exa­
m e n prévu par la Circula ire Min i s tér ie l l e du 
3 avTil dernier . 

L ' e n s e i g n e m e n t sera à la fois théor ique e t 
prat ique . 

L e s c o u r s t h é o r i q u e s seront d o n n é s a u s i è g e 
de la L i g u e , le soir en s e m a i n e , par d e u x 
é m i n e n t s i n g é n i e u r s , M M . L e v a v a s s e u r et L u -
m e t . I l s s e t e r m i n e r o n t le 15 ma i . 

A l ' i s sue d e c e s cours , la L i g u e N a t i o n a l e 
A é r i e n n e é tabl ira un c l a s s e m e n t entre l e s can­
d i d a t s et le premier de c e c l a s s e m e n t sera , 
par l e s s o i n s de la L i g u e , confié à une éco l e 
d'aviat ion, pour y obtenir le brevet de p i lo te . 

L e s cours p r a t i q u e s auront l i eu à I s s y - l e s -
M o u l i n e a u x . 

Enf in , e n ver tu d'une e n t e n t e p a s s é e e n t r e 
la L i g u e N a t i o n a l e A é r i e n n e et la F é d é r a t i o n 
d es S o c i é t é s de Préparat ion Mil i ta ire du dé­
par tement d e l a Se ine , l ' e n s e i g n e m e n t o b l i g a ­
toire du tir et de la g y m n a s t i q u e sera d o n n é 
aux c a n d i d a t s avec t o u t e s l e s g a r a n t i e s dés i ­
rab les . 

L e s c o n d i t i o n s d ' a d m i s s i o n à c e s cours ont 
é té é tab l i e s d 'après un tarif a u s s i rédui t que 
p o s s i b l e , e n ra i son du caractère é m i n e m m e n t 
ut i l i ta ire et patr io t ique d u but à at te indre . 

T o u s r e n s e i g n e m e n t s seront d 'a i l leurs don­
n é s , à ce su je t , au secrétar iat de la L i g u e N a ­
t iona le A é r i e n n e , 27, rue de R o m e , à P a r i s . 

L e s « a i l e s f r a n ç a i s e s » d a n s le Midi. — M. 
B o u d e t , d irecteur de la N a v i g a t i o n A é r i e n n e 
de T o u r a i n e , v ient de d o n n e r d a n s tout le 
Midi de l a F r a n c e u n e sér ie d 'expér iences qui 
ont o b t e n u le p lus br idant s u c c è s . 

A B é z i e r s , P e r p i g n a n , Céret , A m é l i e - l e s -
B a i n s , l 'aviateur H a n o u i l l e a é v o l u é devant 
d es fou les e n t h o u s i a s t e s , qu i ont a u î s i t émoi ­
g n é de leur s y m p a t h i e à l 'aviat ion mi l i ta i re 
e n a c h e t a n t q u a n t i t é d'« a i l e s f r a n ç a i s e s 1 de 
la L i g u e N a t i o n a l e A é r i e n n e , Je g r a c i e u x i n ­
s i g n e v e n d u au profit de n o s av io - - - d 'a imée . 

Natation 

UNS LIGUE NATIONALE 
Notre confrère « L'Auto » en prend 

l'initiative. •• Un appel à tous les 
sportsmen. •• L'Union de 

toutes les Fédérations 
Notre confrère L'Auto vient de jeter les basée 

d'une Ligue Nationale de Natation. Ce sport si 
beau et si méconnu ne possède pas tant d adep­
tes que d'autres, beaucoup moins intéressants. 
La natation, en effet, est le sport complet, par 
excellence; il donne à ceux qui le pratiquent, des 
qualités indéniables qui en font des athlètes, des 
hommes, dans toute l'acception du mot. 

Nous ne pouvons mieux faire d'ailleurs que 
de publier quelques extraits — les plus intéres­
sants — de 1 article consacré par notre confrère à 
développer son projet pour arriver au but si no­
ble qu'il se propose. Les voici : 

Mais le but à atteindre est plus élevé encore. 
là'Auto n'a pas pris en mains la cause de la nata­
t ion dans le seul but de créer des Championnat» 
et des épreuves populaires dans le seul but de 
créeç l'émulation nécessaire pour faire naître des 
grands champions ! Nous ax-ons toujours rêver 
imposer ce sport dans tous les milieux de la so­
ciété ; nous voudrions voir tous les jeunes gens, 
et même les jeunes filles, sachant nager; nous 
voudrions aider à la création de piscines ; nous 
voudrions faire comprendre à toutes et à tous que 
le sport de la natation est indispensable tant au 
point de vue hygiénique qu'au point de vue pra­
tique. 

E t pour atteindre ce 'but, pour convertir la 
grande masse, POUT attirer sous notre bannière 
tous les retardataires, toutes les bonnes mamans 
qui tremblent de tous leurs membres lorsque 
leurs enfant* parlent de se baigner en pleine ri­
vière, il faut beaucoup plus encore : il faut une 
propagande organisée, et nous devons avouer.que 
nos fédérations actuelles ne sont pas suffisam­
ment armées pour accomplir cette œuvre ! 

Pui s plus loin, et pour terminer, cet exposé 
de l'œuvre elle-même: 

Eh bien ! il y a mieux à faire. Il faut pour la 
natation se décider à accomplir l'œuvre énorme, 
l'œuvre complète qui nous permettra de faire 
pour ce sport qui s'impose, c e que le Touring-
Club a fait pour le tourisme, et nous ayons songé 
à créer une Ligue nationale. 

Bientôt, le fait sera accompli ; dans qnelques 
jours nous convoquerons les intéressée et cette 
nouvelle association, j e tiens à le dire, ne se 
préoccupera que de faire de la propagande. Elle 
servira de trait d'union entre les fédérations 
existantes ; elle n'essaiera en aucun cas de faire 
concurrence à ceux qui se chargent d'organiser 
des épreuves. Son rôle peut même paraître pla­
tonique : mais lorsque dans un prochain article 
j'aurai publié les grandes lignes de ce vaste pro­
gramme, on verra que l'œuvre à accomplir est 
colossale, et je suis certain que tous les sportsmen 
qui s'intéressent à e sport nous accorderont leur 
conours pour nous aider à faire triompher la 
bonne cause. 

L: MANATO. 

UNION SPORTIVE TOURQUENNOISE — Jeudi 
soir. à. 7 heures, à la piscine des Bains Tourquen-
nols. rue du Printemps, dernière épreuve du 
Championnat de l'TJ.S.T.; 25 mètres dribbling 

LIS OOUastS A VINOINNIS 
du maral, n «eeamfer* 

Parts, 31 décembre —'(Par dépêche.) — Voici les 
résultats des courses qui ont eu lieu mardi à Vln-
cemies : 

Prix de Oareay : 1er, Jersey (Boudeau). pes. 22.00. 
pi. HO), pal. Itou, ni. 7.00; se, Jarnicoton ( t Du-
Jour), pes. ïl.oo, pel. 1300; 3e, Joconde (Cnudde), 
pes. 3430, pel. so.50. — Non placés : Juvtsy, Jour­
nalière, Jonquille, Johanna, Juit, Japonaise, Ju-
non, Joconde, Juronnette.' Jegrana. Jonchée Fleu­
rie, Joyeuse, Xérès, Jarnac, Tinaml, Jenny, Dan-
court, Juliette. 

Pris de Perigny : 1er, Furibond (Th. Monsieur), 
pes. 797.50. ni. 31».0O, pel. 864.00, pi. 80.60; 2e, L'In­
génue (Vanaenbulke), pes. lia.50, pel. 67.50; 3e, Iro-
quois |H. Ainar). pes. 31800, pel. 104.00. — Non 
placés -. Job. IncUana M, lxia, lthos. Irma. Inclia-
na T. Jocaste, Jean Ribault, Hachette, Jackson, 
lowa. Ilot, Jéricho, Jeannette, Irlande. Introuva­
ble, Irma B. Iris Rarry. 

Pris de sarvon : 1er, Juuon (Boudet). pes. 90.50, 
pi. 32.00, pel 56.50, pi. is.50; 2e, Haute Rive IDe-
voucoux). pes. 19.00, pel. 11.50; 3e, Jeaiinlne (O. 
Brehin), pes. 45 00, pel. 29.50. — Non placés : Har­
pon, Halbrand, Isabelle, High Life, Harlette, Uam-
merless. Hibou, Hip, Wilua, lndeed. Incertaine, 
Hllda, Haute Rire. 

Prix d« Neuville : 1er, Jacques (Michaux), pes. 
5800, pi. 23.00. pel. 57.50, pel. 10.60; 2e. Juanita 
(Pentecôte), pes. 70.00, pel. 34.50; 3e, Johnson (Uu-
bretril). pes. 13.50, pel 7 00 — Non placés : Jour 
d'Espoir. Jeanne d'Arc B, Jouvencelle, Jacqueline, 
J.ifta, Jeallah. Josette, Jolly Jack. 

Prix da Orlsy : 1er, Judith tUrler); 2e, IvanhofJ 
(Pain); 3e, Iris (CnutWe). — Non placés: léna. 
Japon, Incertaine, Jour de Fête, Invendant, Jocas-
te V, Gourmand 

Sixième course . 1er, Flèche, pes. 114.50, pi. 24.50. 
pel. 6150. pi. 11.50; 2e. Grenade, pas. 15.0U, pel. 8.50; 
3e, Halifax, pes. 13 00, pel. 6 50. — Non places : 
CVrvalse, Franc Luron, Hip Hlp Hourrah, Histo­
riette, Georglna, Pegrana, Flambeau, Glboyer. In­
verti, lowa, In Salah. Beau de Vie. Eduen. 

Baxe 

AUX OROANISATBURS 
DE RÉUNIONS PUGILISTIQUES 

Nous portons à la connaissance des organisa­
teurs de galas, soirées, et reunions de boxe, q u i l 
nous parvient, à chaque annonce de telles réu­
nions, plusieurs plaintes émanant de sportsmen 
qui se voient dans l'obligation de délaisser le 
football pour la boxe ou inversement, étant donné 
l'heure précoce choisie par les organisateurs com­
me devant commencer la séance; alors que, font 
très justement remarquer les plaignants, la nuit 
tombant si tôt en cette saison, il serait relative­
ment aisé de retarder d'une heure le moment 
ordinairement fixé à 3 heures ou 3 heures 1/2 
pour le signal du premier combat. 

Une telle décision serait certainement bien 
accueillie dans notre sportive région où les fer­
vents du ballon rond et du noble art sont légion. 

Communications 

UNION SPORTIVE TOURQUENNOISE. — Jeud1 

prochain. 2 Janvier, à 8 h. 1/2. réunion générale 
trimestrielle obligatoire de l'U.S.T., au siège du 
club, Calé Delvoye L'ordre du jour est très Im­
portant Les nouvelles cartes pour 1913 seront dis­
tribuées au cours de la réunion. Les dites cartes 
seront exigées pour le match de championnat- du 
Stade Roubaisie.n. 

C o m b a t s d e C o q » 

ROUBAIX. — Les amateurs de belles parties de 
coqs s'étaient donné rendez-vous, lundi soir, à 
6 heures, chez M L Sallly, « Calé du Grand Parc ... 
rue du Vieil-Abreuvoir, pour assister à celle qui 
était engagée entre la Tannerie de Lannoy contre 
M Paul Masurel, de Roubaix. Il s'agissait d un 
4 de 7 pour 1.000 fr., la septième paire citée pour 
MO francs. La salle des concours était comble, et 
l'an a vu des coqs « extra ... entr'autres le célèbre 
« coq-poule » de Mouchon, vainqueur en 5e paire. 
M Alasurel a gagné les Ire. ne, 5e, 6e et 7e paires; 
perdu le* 4e et 8e paires; la 3e paire a été nulle. 

Voici les résultats de la partie de coqs qui 
a eu lieu cher M. Deraclie. parc du Petit-Beau-
mont, contre M. Emile Dambrln. de la rue de 
Maubeuge. M. Km Dambrin a gagné les ire et 2e 
paire; la 3e a été nulle On jouait un t de 3 mort 
pour 30 francs 

R O U B A I X . — Dimanche 5 janvier, chez Dele-
pau. 232, rue de Lannov, concours de coqs de tous 
poids. 3.50 pour 10 fr. et 6 pour 15 fr. Tirage au 
sort à 4 h. 1/2. Mise au parc à, o ih. 1/2. 75069 

ROUBAIX. — Salle du Grand Parc, chez M. Louis 
Sallly rue du Vieil-Abreuvoir, 22. Dimanche 5 jan­
vier, 3 de 5 pour 100 francs, entrée au gagnant, 
Gustave Surmont et Bondues et Lebrun. Kquaris-
seur à Mouvaux. contre le Grand Parc de Roubaix 
et la Commission du Concours. Au parc a 6 h . — 
Entrée 1 franc 7 0 O T 6 

W A T T R E L O S . — Salle du Grand-Parc, rue 
Carnot. Mercredi 1er janvier. 4 de 7 pour 1.000 
francs, paires de plaisir à 100 fr., la .Société du 
Grand-Parc contre M. P . Masurel fils de Roubaix. 
Au parc à 5 heures précises. 43364 

TOURCOING. — Mercredi 1er janvier, chez 
les Ambulants, 78, rue du Pont-de-Neuvil le, on 
jouera un 2 de 3 pour 50 fr., contre Vinckier et 
Risquons-Tout réunis. Au parc à 5 heures. 43773 

TOURCOING. — Lundi de la Mi-Carême, chez 
Ovrillé Vinckier. à l'Ancien Bureau de Douanes, 
4"de 7 pour 500 fr. Le Compas et Squitekate con­
tre Vinckier et Florent Amez. 43655d 

Dimanche 5 janvier, chez Cyrille vinckier, 
c.abaretier à la Marlière. 2 de 3 pour 50 fr. contre 
tous les Syndiqués du Risquons-Tout. Au parc à 
6 heures. "Tous gros. 43654d 

Combat de coqs dimanche 5 janvier, chez 
H. Pattou, Au Tigre, 38, rue du Casino, 2 de 3 
pour 50 francs, contre les Nouveaux Ambulants 
du Pont-de-Neuvil le. Au parc à 6 heures. 43652d 

Au Gallo-Club, chez F. Pluquet. rue du 
S a x e , 120, le lundi 6 janvier, 3 de 5 pour 200 fr., 
entre les Marchands de Beurre de Dixmude et 
la Gallo-Club. Au parc à 7 heures. 43677 

Au Gallodrome. 19. rue de la Gare, jeudi 
16 janvier, à 6 h. 1/2, 3 de 6 pour 20D fr.. paire 
de plaisir à 20 fr. Le Cuirassier e t ~ e Compas 
de Mouscron réunis, contre le Gallodrome. 43679 

NEUVILLF.-BN'-FERRAJN (Risquons-Tout). 
Lundi 13 janvier (Parjuré), à 7 heures, 3 de 5 

pour 100 fr., une paire citée pour 100 fr., au 
Grand Parc, chez Vanseveren et Castel Delamar-
lière, contre les Frères Desseaux et la Planche 
réunis. . 43680d 

MOUSCRON. — Parc du Cuirassier, jour de 
l'An, partie annuelle, à 4 h. 1/2. U n 3 de 5 pour 
200 fr. Le Cuirassier contre Mouscron et Reckerr. 
réunis. 43431 

Colombophilie 
I R O U B A I X . — La tians-Crainte informe les 

amateurs colombophiles, qu'elle met en vente, à 
partir du l 8 r janvier, les bagues pour jeunes, aux 

rstes ci-joint, et au prix de 5 centimes, donc 
centimes pour frais et 3 centimes par bague 

vendue, qui seront joués au concours de jeunes. 
Poste chez M. Miohez, rue des Anges ; Descrouet, 
rue d 'Alma; Steelandt, rue de Tourcoing; Wam-
veydeveldt. rue Turgot; Jean Delmulle, rue de 
Flandre ; Henri Parent , rue de la Vigne ; Agache. 
rue d'Oran; Gyeelinck, rue du' Crétinier; Louis 
Lepoutre, rue du Crétinier; Arthur Luthys, pavé 
des Ballons; Parent A. , rue du Fontenoy; Hespel, 
rue de Wasquehal ; Anthoons, angle des rue* du 
Grand-Chemin et de l'Epaule; Dubrulle, rue 
Thionvi l le ; Deprince, Sapin Vert ; Samyn, rue 
Cuvier; Jean Gardelle, rue Colmar ; Tint in Cou 
que, rue de Wasquahal. 43666d 

La Mutuelle informe qu'à partir d'aujour­
d'hui, 1" janvier, les bagues pour jeunes 1913 
sont en vente dans tous les postes de dressage 
et fédérés, au prix de 5 centimes la bague. Il sera 

jonéi ma concours de jeunes, 3 cent, par bagne 
vendue. 43ob8d 

ROUBAIX. — M J. George, trésorier du cercle 
• La Concorde », a obtaou. à l'Exposition natio­
nale de pigeons voyageurs, organisée par la société 
« L'Express -, d'Estaires, le magnifique résultat, 
suivant Mâles bleus, 1er prix; Jeunes femelles 
écaillées, 2e prix; et le prix d'excellence odert par 
M. Fenart-Bossut, maire d'Estaires. 

TOURCOINO. — La Fédération colombophile 
« Union Fédérale » a, dans sa dernière réunion, 
exposé les comptes et inventaires de Vannée-, ils se 
soldent par un excédent de 499 fr 10. L'amortisse­
ment du matériel a été établi et effectue, selon les 
conditions décidées dans la réunion du 17 janvier 
dernier. La Fédération, en 1912. a fourni, dans ses 
entraînements. 1.423 paniers, et a réuni, dans ses 
38 concours, 449 paniers, soit en tout 17 76s pi­
geons. Il a été procédé ensuite au renouvellement 
ae la Commission L'ancienne Commission est réé­
lue à l'unanimité Pour 1913, des bagues Derby 
seront en vente au siège fédéral, à partir du 2 
Janvier prochain. 

Jen de Piqqet 
B 0 U B A I X . — Mercredi l»r janvier, chez Gus­

tave Moret, rue Pauvrée, 35, grand concours de 
piquet, 3 tours pour 10 francs. Le jeu commen­
cera à 10 heures du matin. 43650d 

Mercredi 1 e r janvier, grand concours de 
piquet, chez M. Victor Desmet, estaminet du 
Canarien, n ' 87. Le jeu commencera à 10 heures 
du matin. C 75093d 

LE LIN DE_ RUSSIE 
( D e •notre c o r r e s p o n d a n t particulier) 

Saint -Pétersbourg' , 18 d é c e m b r e . 
L a t e n d a n c e à la h a u s s e sur le m a r c h é li-

n ier r u s s e q u e n o u s a v o n s dé jà s i g n a l é e la 
s e m a i n e dern ière , s e g é n é r a l i s e . L e s dé ten­
teurs de l in , e s t i m a n t que l e s cours ac tue l s 
s on t s a t i s f a i s a n t s , s e montrent d é c i d é s à réa­
l iser . A u s s i , m a l g r é l'état d e s c h e m i n s qui , e n 
g é n é r a l , l a i s s e b e a u c o u p à dés irer , l e s ap­
ports sur les pr inc ipaux m a r c h é s sont de s 
p l u s i m p o r t a n t s . L 'act iv i té d e s t r a n s a c t i o n s 
e s t te l le que la p l u s g r a n d e part ie d u l in pré­
s e n t é à la v e n t e e s t e n l e v é à d e s prix l é g è r e ­
m e n t e n h a u s s e . D 'une façon g é n é r a l e , l e s 
d e m a n d e s , surtout e n c e qui c o n c e r n e les qua­
l i tés supér ieures , d é p a s s e n t l e s offres. 

D e p u i s l e c o m m e n c e m e n t de l a c a m p a g n e 
actue l l e , l es e x p o r t a t i o n s a c c u s e n t une a u g ­
m e n t a t i o n de 30 p. % environ sur ce l l e s 
de la p r é c é d e n t e (3 .071 .000 p o u d s contre 
2 .199.000) . 

L e s e x p é d i t i o n s d e s t i n é e s aux fabr iques de 
l ' intér ieur s 'accro i s sent p a r sui te de s com­
m a n d e s i m p o r t a n t e s de to i l e s fa i tes pour ie 
c o m p t e de l ' I n t e n d a n c e et que n o u s a v o n s 
dé jà s i g n a l é e s . Il e s t à remarquer q u e la qua­
lité du lin apporté sur le m a r c h é , b ien qu'e l le 
s 'amél iore p e u à p e u , n ' e s t p a s encore très 
satisifaisante. P r e s q u e partout les sortes in­
fér ieures d o m i n e n t et l e s qua l i t é s supér i eures 
o u de cho ix d e v i e n n e n t c h a q u e jour de p lus 
en p l u s rares . 

Sur l e s m a r c h e s de l ' E u r o p e o c c i d e n t a l e , 
l e s cours se m a i n t i e n n e n t , m a i s e n face de s 
prix é l e v é s p r a t i q u é s p o u r l e s to i l e s et l e s fils 
de l in , l e s a c h e t e u r s de c e s produi t s se mon­
trent h é s i t a n t s et ne font d e s a c q u i s i t i o n s 
qu'au fur et à m e s u r e d e s b e s o i n s . 

D a n s c e s dern iers t e m p s , il s 'est fait quel ­
q u e s t en ta t ives pour vendre d irec tement le lin 
aux fabr icants é t r a n g e r s , s a n s l ' in tervent ion 
d e s c o m m i s s i o n n a i r e s o u d e s a g e n t s d'expor­
tat ion. C'est a ins i que g r â c e aux e n c o u r a g e ­
m e n t s du G o u v e r n e m e n t l e C o m i t é d e s Cour­
t iers de P s k o v a e n v o y é u n de s e s m e m b r e s 
auprès d e s fabr icants d e B r e s l a u et de T r a n -
t e n a u p o u r l a v e n t e d irec te d e s l i n s . C e t t e d é ­
m a r c h e a e u pour résul tat le p l a c e m e n t de 
q u e l q u e s w a g o n s de l in , à l ' a v a n t a g e c o m ­
m u n d e s produc teurs e t d e s f a b r i c a n t s . O n 
croi t q u e ce t te t entat ive n e sera p a s i so l ée 
et que l ' e x e m p l e d o n n é par l e s court i ers J e 
P s k o v trouvera d e s imi ta teurs . 

Kjat sk , g-ouv. de S m o l e n s k , 7.753 h a b . 
15 d é c e m b r e . 

L e s appor t s q u o t i d i e n s ô e l in s u r le mar­
c h é s ' é l èvent e n m o y e n n e à 9 .000 p o u d s . L e s 
prix p a y é s a u x producceurs sont l e s su ivant s : 
q u a l i t é s d e c h o i x d e 6 0 à 61 roub le s l e berko-
vets , 2' cho ix de 53 à 54 roub le s , 1" 'qua l i t é 
50 roubles . L a qual i té d u l in p r é s e n t é à l a 
v e n t e e s t très var iab le , m a i s l e s sor te s m o y e n ­
n e s ou infér ieures d o m i n e n t . L a d e m a n d e e n 
v u e de l ' exporta t ion e s t très act ive . L e s dé­
tenteurs m a i n t i e n n e n t leurs p r é t e n t i o n s e t re­
fusent de vendre , s i n o n avec u n e h a u s s e de 
1 r. à t r. 50 k o p . par b e r k o v e t s . L e s prix 
d e m a n d é s a c t u e l l e m e n t son t les s u i v a n t s : 
i M qua l i t é 51 r. 50 à 52 roubles ; ordinaire de 
47 r. à 47 r. 50 k o p . , m a i s c e s prix sont p lus 
n o m i n a u x que rée ls . L e s expor ta teurs offrent 
de 50 r. à 50 r. 50 k o p . pour l e s premières 
sor tes et de 46 à 46 r. 50 kop . pour les qua­
l i tés ordinaires . A c e s cours , i l s'est fait que l ­
q u e s t r a n s a c t i o n s i m p o r t a n t e s . 

O p o t c h k a , g o u v . de P s k o v , 
7.302 h a b . , 1 ôdécembre . 

L a t e n d a n c e d u m a r c h é e s t toujours très 
f e rme . P e n d a n t l a s e m a i n e é c o u l é e , l e s arri­
v a g e s de lin s e s o n t é l e v é s à 6 .000 p o u d s . A 
r e n c o n t r e de ce qui s e p a s s e sur d 'autres 
p l a c e s , c e s o n t surtout l e s q u a l i t é s supér i eures 
ou m o y e n n e s q u i d o m i n e n t ; l e s apports de s 
q u a l i t é s in fér ieures sont b i e n m o i n s c o n s i d é ­
rab le s q u ' a u d é b u t d e l a c a m p a g n e . D'ai l ­
l eurs , e l l e s n'offrent que p e u d' intérêt et ne 
d o n n e t l i eu q u ' a d e s t r a n s a c t i o n s t rès r e s ­
tre intes . A u contra ire , l e s qua l i t é s de c h o i x 
font l 'objet d'une d e m a n d e ac t ive tant de la 
part d e s a g e n t s d e s m a i s o n s d 'exportat ion 
que d e l a part d e s s p é c u l a t e u r s qui l e s re­
cherchent , en v u e d'une h a u s s e éventue l l e , 
par s u i t e de leur rareté qu i dev ient p lus 
g r a n d e d e j o u r e n jour. E l l e s bénéf ic ient d ' u n e 
avance de prix de 1 r. 50 à 2 r o u b l e s , par 
berkove t s . L e s cours a c t u e l e m e n t prat iques 
:-ont l e s s u i v a n t s : q u a l i t é s d e cho ix , d e 68 
à 69 roubles ; premières supér i eures . 67 rou­
bles ; premières ord ina ires , 65 à 66 roubles ;' 
- o u r o n n e supér ieure , 62 roub le s ; cour, ordi­
naire , 59-60 r. ; p ick-hrak , 54 à 55 roubles ; 
brak, 48 à 49 r. ; l e tout par berkovets . L e s 
dé tenteurs s e m o n t r e n t p e u d i s p o s é s à vendre , 
ce qu i s 'axpl ïque par le p l u s d ' importance d e s 
arr ivages . Il s e fait f ous l e s jours d e s expédi ­
t ions à l ' é t ranger . L e s a g e n t s de s m a i s o n s 
i t r a n g è r e s a i u s i q u e les représen tant s d e s 
fabriques r u s s e s a c h è t e n t d i rec tement aux né­

g o c i a n t s qu i c o n n a i s s a n t m i e u x -y-état d n m a r ­
c h é , t e m o n t r e n t d'ordinaire , m o i n s e x i g e a n t s 
q u e l e s producteurs . L a t e m p é r a t u r e e s t tou­
jours h u m i d e , c e qui n e c o n t r i b u e g u è r e à 
amél iorer l 'état d e s c h e m i n s . 

» B i e j e t s k , g o u v . d e T v e r , 
10.278 h a b . , 16 d é c e m b r e . 

P e n d a n t l a s e m a i n e l e s a r r i v a g e s sur n o t r e 
p l a c e s s o n t é l e v é s a 60 .000 p o u d s dont la 
p\>.3 g i a n d e part ie r e p r é s e n t e d e s l ins de 
cho ix ou de qual i té supér ieure . L a t e n d a n c e 
est f e rme a v e c d e s prix e n h a u s s e l égère . B i e n 
que l e s n é g o c i a n t s e s t i m e n t q u e l e s prix poé­
t iques sur le m a r c h é s o n t trop é l e v é s e t ne 
correspondent p a s a u x c o u r s é tab l i s à l 'étran­
g e r ; le l in trouve un é c o u l e m e n t faci le . L e s 
premières sor tes sont c o t é e s de 59 à 6 0 rou­
b le s D e p u i s l e c o m m e n c e m e n t d e l a c a m p a ­
g n e actue l le , le l in p r é s e n t é à la v e n t e sur 
notre p lace s 'élève i 568.000 p o n d s c o n t r e 
300 .000 p e n d a n t l a pér iode c o r r e s p o n d a n t e an -
té i i eure . L e s prix prat iqués sont supér i eurs 
à ceux d'il y a un an m a i s , m a l g r é cet te cir­
c o n s t a n c e , d e s n é g o c i a n t s qui dé t i ennent d e s 
s tocks cons idérab le s de l in cont inuent à ache ­
ter. L a température dev ient froide : e l l e e s t 
d e s c e n d u e à 15 d e g r é s a u - d e s s o u s d e zéro. 
L'état de s c h e m i n s d e m e u r e sa t i s fa i sant . 

P e n d a n t la s e m a i n e f in i ssant le 14 courant , 
l e s expor ta t ions t o t a l e s de l i n pour l a R u s s i e 
se sont é l evées à 707.000 pouds et 50.000 pouds 
d ' é toupes «ont 515.000 p o u d s de l in et 40 .000 
p o u d s d'étoupes p e n d a n t l a pér iode corres 
pondante de i g i i . 

«ne. 200»; décembre, 20.00; 4 premiers. 19*0-, 
mai, 1888 — Calme. 

MARCHE DES AvblIfES ET DES M-M 
de la région du Nord (Synd. Court.) 
AtOIKE 

Courant 
Prochain 
Janvier-février, 
4 premiers 
t mars 

BLÉ 

Courant „ 
Prochain 
Janvier-térrler. 
4 premiers 
4 mars 

30 » 1 1 . . . * i * 
J0 83 I » » 
10.90 » < • 
sono I sa.» 
M., , i * . « » B l a n c 

1 
MOUVEMENT JOURNALIER 

DES CONDITIONNEMENTS 
4a 30 décembre tf 11 

Roubaix 
Z*tnm peignées ««4 KO kl les 
Laines niées ->«. 057 , 
Blouases et laines (Urenes. 21891 . 
Çowna, lûtes, e t c . 26 759 M 

Total... isi i>6» kilos 

Tourcoing 

Bulletin Commercial 
BOURSE DE COMMERCE DE PARIS 

Uosri 4s «141 • re in JI Pûcemkre I Jll 

M M 
Ci.tsr. Cletsi. 

! »r«c4d josr. 
Cearset... . 2; 30 r n 30 r 
frottais . . 17 50 17 60 r 
J . - f Ï7 »& 117 55 » 
4 »r 17 40 !17 40» 
4 d e m s r s . ! l 7 15 s.17 20 r 

Tend. a s . cota -, Sont. 
FARINES 

Cesrsat -S* a r . js 15 » 
FcscDSta. . i 36 60 T • 36 50 r 
l.-r. 136 00 [36 MI r 
4 pt 130 30 r 36 30 s 
4 de «1rs..135 75 |3S 75 p 

Tend. ap. cote-, sont. 

H U I L E S D E COLZA 
Ceanst . . 65 75 65 75 r 4prssalars. t., M 65 
4 de mars.. 64 50 6i 60 
4 de mai . . . 64 50 6» 50 

Tend. ap. cote: Souf. 

SEIGLES 
Ce»r»a»....;10 îi ; » 25 

4 de a i n jlO 70 
Tend. ap. cote 

Servie-

10 23 
|30 50 
110 75 
IlO 70 

SUCRE» 
c i i u r . M a c 
•rstéd ;*ur. 
3» 15 A ;9 87 T 
30 îi A 30 11 V 
30 «0 A 30 37 v 
31 .. v 30 87 r 
31 37 A 31 25 r 
16 50 17 . 
66 65 73 

Tend, ap cote: Sont 
H U I L E S D E L I N 

Connut . ,61 . ,59 sur 
rrssaal»... 60 751 60 50 

«0 75 60 75 
«0 15 r 60 50 
59 25 r 59 75 

Cesrant. . 
FratMia 
4 «rassis» 
4 de ma» . 
4 de mai.. 
Beax.. . 
tant .«s 

• arasalsrs 

4 ds mai 
rend ap. cote: Sout 

AVOINES 
Cestaat Il 75 
NsMkasa... m 50 
i.V l l i (0 
4 »r. 111 30 
4 de mars.. ( i l 

Tend. ap. cota 

| « 60 s 
11 55 r 
» 50 r 

l l l 45 r 
111 30 
Calma 

ALCOOLS 
Co*raat....l«0 50r,39 75r 
rrnessia .. 39 50 3'J . r 
4 arsmiMS 40 . r 39 75 p 
4 d« B S » I . . . . | 4 1 75 41 15 r 

Tend. ap. cote, «oui 
spécial. Cours transmis par MM G Hevn-

t J MeurUlon, 42. rue du Lsuvre, Paris. et 45, rue Nationale, Lille 
L a b o u r s e e s t f e r m é e l e s 1 e t 2 j a n v i e r 1913 

Banque Centrale de la Lys 
Court rai : N» 53, Grand'Place . 
M e n l n 1 N« 6 9 rue d 'Ypres . 
WaersgrMin i *J» 510, rue de la Caverna 

Ouverture de c o m p t e s courants . 
E s c o m p t e et recouvrement . 
D é p ô t s de fonds i. v u e , a 3 m o i s et p lus . 
Coupons et m o n n a i e s é t r a n g è r e s . 
E x é c u t i o n d'ordre aux B o u r s e s B e l g e s et 

E t r a n g è r e s aux mei l l eures condi t ions . 
Souscr ip t ions . 
TrtrM an sjéB«t. — DralTs Bar i t m a t t r * i 

0,05 par t i tre de 500 francs et en d e s s o u s ; 
o. IO par titre de 501 francs a 1.000 francs; 
0,15 par titre de i .oot francs a 1500 francs 
et a ins i de sui te : 

Tarif da I—aller) da CoRras-forf» : 

Laines pelmees. , _ 
Laines niées 
Blousées.............. 
Cotons. _ . „ . „ 
Soles 

Ifasserie Buchssnî-Fresonl5S-T- J^^-choqueei, 
, • ,. . •*,—rr— Jortiroix.; . 

spécialité de bieies lx>urg"« en iuts £0 , 60,25 litr. 

EtreHUës 1913 
h partir i» ce jour ]Bsi|!i'aip6 janvier 

inc lus , il ssra offert un 

MAGNIFIQUE CJjLlf.DB.ER 
à tout acnsîjuT de 500 grammes île 

HttG0L> 

Etats—Civils 
C a n t o n s d e R o u o a i x 

f l i
R ? , U B * , x - — Déclarations île n i lato H u n u u mar»-

br"? ,V. " , , A ; " , : i V'1''-0"*'- boulevard, de Cam­
brât , I ~ i ' ,h i i 'S e P i t î ? 8 * - «"""^Tani-de «-'^n-
(,rin..H Y ~ , '' L a u *- '» s . rue .lu Pile, cour 

ch •*• 8 \ P 7 !*' '}?«•'»*»<*•. avenure ,ulieJn-Laga i-
i,,,-,n^ •îfan'" . Robert, rue de Cour, elles, 3 -
Suzanne Bour«ols. rue Voltaire, tour Deicourt S. 
- - Ai-ihur Soiinaen, rue i rans l in . 115 - . , t l'ees 
roTSÊ' une d;;

 eaimim: 23, - J^i^ S 3 S . 
Déclarations de tfeces. - Henriette Mercier W 

ans. sans profession, ™ e ti RlancneinàtUe' — 

foSrliD .̂iT: %*!£,™«™<*«»»- r M i W 
* UtonctemaUle• - " « s U e i a i ^ f T i o ï t r u ï 
ce! l!u "~ Cartier. 4: ans. rue de Fran-

3iWdeceTmtfrt.0S- ^ J Ï Ï ? Î 2 S S d e n*i*sa™«< « » n Décembre. - Pierre Depraele, place cm .sapin-
verx. o. — ivonne Uensca'-l ni» <^ i t o , c i ï^«-
riette Luttai, rue du Kivajre C* " ' ~ H e * ^ 

C a n t o n d e L a n n o v 

L e s coffres-forts son t p lacés d a n s de s caves 
b l indées et a r m é e s , qui sont l 'objet d u n e 
survei l lance c o n s t a n t e le jour et sont gar­
d é e s la nuit . — O u v e r t e s de g h. à 12 h et 
de 2 h. à 4 heures . — Ins ta l la t ion spéc ia le 
pour la g a r d e des va leurs ou objets précieux 
r e n d a n t les pér iodes d 'absence . i a J 4 

MARCHÉS DIVERS 

Maroh* aux bestiaux. — Prix moyen (Halle) — 
47 bCButi ou vaches, l.du; veau 
230, l'.o porcs, -

CE-THUNE 
50 kilos, 3.20 a j.au; oeurre. 1 
œuis. le quarteron. 3.7û à 4.00. 

décembre. — Marché aux 
ii42. J'rix par 

moutons. 
IE, 30 décembre — Pommes de terre les < 
i.-io à 3.50; beurre, le kilo. 3.60 à 3 su: 

ANOERLECHT, 
porcs. — Nombre de tètes en vente 
kilo. 1.03 a 1 J0 

BRUXELLES, 31 décembre - Marché aux porcs 
— Nombre de têtes en vente, 33-1. Prix par kilo, 

ROULERS, 31 décembre. — Froment blanc, 1000 
a lS.ôo; froment roux, 18.00 à 18 00: seigle, n 00 à 
17.50; avoine, 23 (Kl à 24.00; féverole, 20 00 à 21 (XI-
pommes de verre, e.Ofl a 050; beurre, le kilo 3 le 
a ;; J0; œufs, les •£>, ô 10 à Le»; huile de colza. 
SX»; huile de lin, 56.00; chicorée cossettes. vieilles 
13.00 à 14.00; id. jaunes. 15 50 a 15 75 

ANVERS, .11 décembre — Calés (Cote officielle* — 
Santos, par 5o kilos, entrepôt Janvier à avril 
83.75; mal à novembre. 84 25. Vente, 4000 sac* — 
Calme. 

Pétrels ratflnô. — On cote : Disponible blanc. 
2350; décembre. 23 50; Janvier, 23 75; février-mars 
MJN par 100 kilo<. — Ferme. 

Saindoux. — On cote W'ilcoac. en francs, par 100 
kilos : Janvier a mars, 124 50; avril, 124.75; mai. 
125.00. Tiersons. I3S.M; Freskins, 1S3 50; Cuvettes 
136 50; Seaux, 137 50 Disponible. 135 00. — Calme. 

Tourteaux da lin. — o n cote disponible.: Améri-

L Y S - — Déclarations de naissances ilu 31 dèteiar-

Parent. *X?T\-iVk '^ " ^ ' ~ ' • * • 
h,ME M ' ï r i £ é t l ! î r ^ i o " s * n^^n<-es du 31 décem-
Z^^~ J - ^ 0 1 0 1 1 Mouraaaut, rue Foivree. — L o u * 
\anderdwick. au r- Ht Banni j 
aiPpet^Là'nnov toeS ~ mkOoal» Hempte. 8» ans» 

LEEDtS. - l>:-clar;'.t:or.; de naissances du si dé­
cembre. - Paul sons , ruelly ,ie-. Vicaires - Jusepù, 
V e i l l e au Trieu do Le*,,... _ Anne l ioargois, 
ruelle des Vicaires. 

Cantons de Tourcoing 
TOURCOINO. — Déclarations c|p naissances d u St 

décembre - - Flora IKRfuvaçes, rue Nationale. 
;'-•', — Albert hu>J rue Natiuuale. 12-2. — hvi. 
DeknuyU boulevard Descat, Villa des Roseraies 

DsWxatlons de dc<- . - Auguste-Albert Vrittea* 
r * ' # . J-s aiu.. négociant, rue de la Maicer.se. 52. — 
Marie Danse'.ic. 72 ans, s a i s profession, rue Winoo-
Choc<iueel, 13: 

BONDUES. - lublication île mariage du 31 dé-
cemore — Pau! Marescaux, cliarrun, et- AupèJe 
Galand. repasseuse 

LlNSELLtS. — L>ivl;ir.uion de décos du 31 dé­
cembre. — llortense Storsat, 71 ans, sans profes­
sion, rue de lïouslM'Cilu.-

HALLUIK. — Déclarauon de naissance du 31 dé­
cembre. — Madeleine Vanvossen, au Bois-du-Duc 

BJiaiaCkvxQxrm 
Flandre Occidentale 

COURTRAI. — Déclarations de naissances du Si 
décembre — AlberUne Decaluwe, hameau ' Walle 
- - Marie VVaelkens, quai de* (iroeninehe 

Mariage.' — pro*per MaerWns. 25 ans, garçona 
bouclier, rue. Steenpoort. et Rooertine Nolf, -.y ans . 
sans proteatloa, rue lie Urutns. 

Déclarations de oéces — Meianie Vansteenkist>&. 
71 ans, hameau Ste-Anne. — Henri Dtjaegrie/e 
60 ans, rue ,ie Sion. — Pierrv IXs-lerrk. R) ? , l s* 
hameau Pottelbtrjr. Pierre CremeV, 4 mois. ";uéi 
tie staceghem. -- Mariette Pieters. 4 mol.» rue 
dYpres • r u " 

MENIN. — Dcclar-.tions de naissances rtr , j , aé-
cembre. — Marzuenle VanooUlle rue i>ty t „ „ . 14. 
- MaieeUa ol iua j •* '•• • •*'•- -» 

BEDiCATIOrî SIMPLE „ _ GUÉMSOK RAPIDE 
do Diabète e t « , s e s C o m ç U c a i o n s 

C0HTH0LE FACILE pÂ/) L£ Û0SÀCS DU suCBt 

PtaraW'iifriiBa'r^ | ( a t e , >« )a s«pub!uiit,̂ >Bris 
! _ _ _ ^ ^ s teiiteslw Pos imacies . 

Pharmacie r r f r r e M l r ^ C n e m l n ^ f er_ B g ^ 

*!"JL-"^Qéct!iUi : Alfred MKS8IAEM. 
Imprime v i e d u Journal i T l û u a a i x , 7i7tirande-Rue 

do JOURNAL DE ROUBAIX 
II, 1- lanvMr 1S11 

LeTestamentduFou 
Fir PA9L ÊE ÊAMMit 

E t H a jouta : 
— M a i n t e n a n t , m e s a m i s , v o u s allez ren-

fevjr à bord p a r la première ba le in ière d u 
1 So l fér ino » qui v iendra à quai et m o i je 
amis r e c a g n e r l e consu la t ; je remettrai m o n 
rapport à l 'aspirant qui c o m m a n d e l e déta-
c k a m e n t , il le fera parvenir à M. d 'Esp inay . 
M a i s , soyez tranqui l l e s , votre condui te s e r a 
e x p l i q u é e d e tel le façon q u e v o u s n 'aurez p a s 
M d'en rougir . 

A p r e s avoir p a y é u n e « t o u r n é e s à s e s 
Camarades d a n s un cabaret d u port , l e quar­
t i er -maî tre prit c o n g é d'eux et s ' é l o i g n a d a n s 
f a d irect ion du consulat . M a i s , après avoir 
f a i t u n e c e n t a i n e de m è t r e s d a n s ce t te direc­
t i o n , il pri t u n e n i e qui le ramena i t au quai 
•u i l rentra tout s i m p l e m e n t a l 'hôtel de Co-
« f e t h e 

J e m o n t e chez M. Marc V i g i e r , dit-il au 
BjaBBçatique qu' i l rencontra d a n s le ves t ibu le , 

nomunicat ion a lu i fa ire d e l a par t 
adaat d u cro i seur f rança i s . 
iBar V i c i e r I m a i s i l e s t a b s e n t . 

— M o n , BOnv i l e s t r e v e n u ce t après -midi . 
, M K BBBBBtaa nJ*s tard , l a «a>rtiat>aaattra 

s 'éta i t vo la t i l i s é e t M. V i g i e r s e u l ressor ta i t d e 
la c h a m b r e . 

— U n e let tre pour v o u s , m o n s i e u r , dit l e 
port ier e n l 'apercevant. E l l e e s t arrivée h ier , 
m a i s c o m m e v o u s m'aviez prévenu que v o u s 
seriez a b s e n t d e u x o u trois j o u r s , je ne l 'a i 
p a s fai t monter . D ' a u t r e part , j e n e v o u s ai 
p a s vu rentrer tout à l 'heure . 

— Il y a u n e heure e n v i r o n q u e j e s u i s 
rentré. E n effet, v o u s n'ét iez p a s d a n s l e v e s ­
t ibule , q u a n d je s u i s p a s s é . 

Marc V i g i e r en tra d a n s l e s a l o n d e l 'hôtel , 
qui éta i t v i d e à c e m o m e n t - l à , p o u r l ire s a 
lettre tranqui l l ement . 

C'étai t un mot de J u s t i n , s o n valet de c h a m ­
bre, qu i s ' expr imai t a i n s i : 

• M o n s i e u r , 
« D e p u i s que v o u s m'avez o r d o n n é de v o u s 

envoyer , au n o m de M. Marc V i g i e r , h ô t e l 
de Cor inthe , à L a C a n é e (Crè te ) , u n e c o m ­
m u n i c a t i o n qui m e sera i t apportée par un cer­
tain J o s e p h Bernard , j ' a t t e n d s ce t te c o m m u ­
nicat ion c h a q u e jour, avec l a p l u s v ive impa­
t i ence , car j 'a i bien c o m p r i s q u e c e papier 
é ta i t très i m p o r t a n t porjr m o n s i e u r . 

t Enf in , j 'a i reçu ce m a t i n la v i s i t e de c e 
J o s e p h Bernard , avec qui j'ai c a u s é l o n g u e ­
m e n t e t qu i m ' a fait l'effet d'un b ien brave 
g a r ç o n . I l m ' a remis l ' enve loppe f e r m é e que 
m o n s i e u r trouvera d a n s m a lettre e t qu' i l 
avait reçue l u i - m ê m e , l a ve i l l e a u soir , d 'un 
p a y s é t r a n g e r dont j e ne m e rappe l l e p l u s 
i e n o m . 

t II m'a l a i s s é en tendre q u e c e t t e e n v e l o p p e 
contena i t d e s nouve l l e s très intéressantes- p o u r 
m o n s i e u r e t que c e papier al lait permet tre à 
m o n s i e u r d e rentrer chez l u i , d e r e o r e n d r e s a 
p l a c e a u tmmd jour . 

« S i c ' é ta i t vra i , c o m m e n o u s s e r i o n s h e u ­
reux, P a u l i n e et moi I Car , b ien que l ' a b s e n c e 
de m o n s i e u r ait duré s e u l e m e n t c inq s e m a i n e s 
a u l i eu d e tro i s m o i s q u e m o n s i e u r prévoya i t , 
n o u s t r o u v o n s le t e m p s b ien l o n g . 

« M. et Ml le H a u t e b e r g e , e u x a u s s i , trou­
vent le t e m p s l o n g e t , u n jour , i l s s on t v e n u s 
me d e m a n d e r si j e s a v a i s q u e l q u e c h o s e de 
neuf, c o m m e s ' i l s ava ient u n p r e s s e n t i m e n t 
q u e m o n s i e u r n ' e s t p a s mort . 

« L a p a u v r e d e m o i s e l l e p leurai t tout l e 
t e m p s . C'é ta i t à fendre le c œ u r . J 'ava i s b ien 
e n v i e de l a conso l er , e n lu i d i sant q u e m o n ­
s ieur al lai t revenir . M a i s , j 'avais juré à m o n ­
s i eur de ne r ien dire et j e n'ai rien dit. A h : 
c'était dur. 

« E n e s p é r a n t q u e m o n s i e u r pourra rentrer 
b ientôt , j e lui a d r e s s e l ' h o m m a g e de m o n p l u s 
r e s p e c t u e u x d é v o u e m e n t . 

t Jus t in B U L O T . 

< P . - S . — P a r le m ê m e courrier , j ' a d r e s s e 
à m o n s i e u r q u e l q u e s j o u r n a u x qui l ' in téresse ­
ront peut -ê tre , car il y e s t q u e s t i o n de l'ar­
res ta t ion de M M . F r é m i n e et L a m a r l i è r e , qu i 
sont for tement s o u p ç o n n é s d'avoir fabr iqué le 
t e s t a m e n t trouvé p e n d a n t l ' inventaire d a n s le 
b u r e a u de mons i eur . » 

C h a r m e r o y eut q u e l q u e p e i n e à conten ir u n e 
e x c l a m a t i o n de surpr i se e t de jo ie . M a i s u n e 
autre préoccupat ion l 'obsédai t , qu i l ' e m p ê c h a 
de s 'arrêter à ce t te h i s to i re pour tant palp i ­
t a n t e de t e s t a m e n t falsif ié. 

Il ava i t hâte de c o n n a î t r e c e q u e contena i t 
l ' e n v e l o p p e f e r m é e . I l fit sauter l e c a c h e t e t 
lut avidement", 

c M o n s i e u r , 

s l e v i ens v o u s razoercier a a c o M a n f o n d d u 

c œ u r d 'avoir , p a r votre b ienve i l lance e t votre 
g é n é r o s i t é , p e r m i s à m o n père de sortir s a n s 
d o m m a g e de l 'horrible s i tuat ion o ù il s'était 
m i s . 

« Je sa i s que s o n cr ime méri ta i t un châti­
m e n t exempla ire . M a i s v o u s avez c o m p r i s que 
m o n devoir , à mo i , était de chercher à lui 
éviter c e c h â t i m e n t . E t v o u s m'avez noble­
m e n t a i d é e , v o u s , sa v i c t i m e , à a t te indre ce 
but . 

1 Je s u i s h e u r e u s e de pouvoir v o u s dire au­
jourd'hui que votre s u p p l i c e e s t enfin lermi-
né , q u e v o u s p o u v e z reparaître , reprendre 
votre n o m , rentrer e n p o s s e s s i o n de votre per­
sonna l i t é civi le . Car m o n père e s t m a i n t e n a n t 
lo in de la F r a n c e , d a n s u n p a y s o ù il n 'a 
p lus rien à cra indre de la Jus t i ce de s H o m ­
m e s , o ù la Jus t i ce de D i e u seu le peut ie 
frapper. 

« L a l iquidat ion de la m a i s o n de santé , par 
un hasard extraordina ire , a été réalisjée e n 
q u e l q u e s jours et n o t r e départ s 'es t e f fectué 
auss i tô t après . Ce la m e permet de vous ren­
dre votre l iberté d'act ion b e a u c o u p p lus tôt 
q u e je n e le prévoya i s . 

s C o m m e il a é t é c o n v e n u , j e fais lenir 
ce mot à J o s e p h Bernard , qui le portera chez 
v o u s e t votre d o m e s t i q u e v o u s l e fera par­
venir. 

« A u m i l i e u de l a tranqui l l i té re lat ive dat?« 
laque l l e n o u s a l l o n s pouvo ir v ivre d é s o r m a i s , 
je s u i s c rue l l ement t r a c a s s é e p a r un scrupu­
l e je v o i s m o n père à l 'abri de s t e p r é s a i l l e s 
d e s l o i s , t a n d i s q u e d 'autres , s e s c o m p l i c e s , 
s on t e x p o s é s à s u b i r toutes l eurs r i g u e u r s . 

t Cette inégalité de traitement me choque, 
m'est pénible. 

t Ma sera-t-il aermU d'implorer votre indul­

g e n c e , votre pardon e n faveur d e v o s c o u s i n s , 
qui par tagent , avec m o n père , l a re sponsa ­
bil i té de s souffrances que v o u s avez e n d u r é e s . 

« J ' e spère que j e n 'aura i s p a s fait appel >£n' 
vain à votre p i t i é . . . 

« Et je v o u s prie , m o n s i e u r , de r e c e v o i r e n ­
core u n e fo is l ' a s s u r a n c e d e m a r * o f o n d o 
r e c o n n a i s s a n c e e t de m o n ent ier dévrjutment . 

« Aibert ine G S X L A I S . > 

t P . - S . — L a réflexion a-t-eUe enf in fait d is - , 
paraître de votre espri t le d o u t e si douloureurv 
q u ' y avait j e t é ce t t e a b o m i n a b l e le t tre anor iy 
m e , œ u v r e de v o s c o u s i n s , s a n s d o u t e ? i e 
l 'espère, car ce r e g r e t t a b l e m a l e n t e n d u fait 
deux v i c t i m e s : m a c h è r e D e n i s e e t v o u s . 

c V o u s ne pourrez m'éc la irer sur c e p o i n t 
puisqu' i l m'est i m p o s s i b l e d e v o u s d o n n e r mo. î 
adres se . M a i s j e l irai t o u j o u r s l e s j o u r n a u x î 'e 
France . Peut -c tre , y verrai-je , un jour , l 'an­
nonce du m a r i a g e de M. C h a r m e r o y ' e t de 
Ml le H a u t e b e r g e . C e jour- là , je s e r a i b i e n 
heureuse . » 

L a lec ture de c e s d e u x lettres, l a i s s a R o 
land s o u s l ' empire d ' u n e é m o t i o n pro fonde 

11 s 'at tendri t , eu t un i n s t a n t l e s l a r m e s aux 
y e u x , p u i s s a co lère , d e n o u v e a u , b o u i l l o n n a 
contre Gal la i s , F r é m i n e , L a m a r l i è r e , m ê m e 
contre D e n i s e et F é l i z a n n e , c e s traî tres ! 

A p r è s quo i , il s e c a l m a et s o n g e a n t q u ' o n 
ne lui ava i t p a s r e m i s l e s j o u r n a u x a n n o n ­
c é s , il a l la l e » réc lamer au port ier . 

— E x c u s e z - m o i , m o n s i e u r , d i t c e dern ier , 
j e l e s a v a i s r a n g é s d a n s un p lacard , vo tre 
cas i er n e p o u v a n t l e s c o n t e n i r . . . L e s voic i 

— Merci . 
C h a r m e r o y p a s s a d a n s l a sa l l e à m a n g e r , 

pri t à l a hâ te un f r u g a l r e p a s et, ramant» 

WT^L J a n s , s a c h a m b r e , o ù il put à s o n a i s e 
* t r f a i £ r e r

J
d a n s l a l e c t u r e d e s g a z e t t e s , q u i 

p a r i a i e n t de sa mort et d e s c o m p é t i t e u . s 
a e n a r n e s a se d i s p u t e r s a s u c c e s s i o n , d i s t r a c ­
tion qui ne m a n i u e p a s d ' a g r é m e n t q u a n d 
o n c e s e n t e n parfa i te sareté. 

vxn 
Cimom P e r d i c c a s é ta i t t rop s incère patr io ­

t e p o u x ne p a s ê tre h e u r e u x q u e Bcatr ix C o n -
tarini travai l lâ t à l ' é m a n c i p a t i o n de la p o p u ­
la t ion c h r é t i e n n e de l ' î le avec la m ê m e ar ­
d e u r qu ' i l avait d é p i o y é e jad i s . 

M-ais c o m m e s a n i è c e r é s u m a i t s e s p l u s 
c h è r e s a f fec t ions , s o n approbat ion , s e s e n ­
c o u r a g e m e n t s n ' a l l a i e n t p a s s a n s q u e l q u e ré-
s e r w . 

D e p u i s l'échaufTourc'e de R é t y m o , où l a 
j e u n e fille a f a i t couru u n Téel d a n g e r , s e s 
i n q u i é t u d e s é ta ient d e v e n u e s p lus v ives . 

1 1 D é c i d é m e n t , se répétai t - i l s o u f e n t , '_•» 
n'est p a s le rôle d 'une f e m m e de c o n d v . i r e 
d e s b a n d e s d i n s u r g é s . I l faut q u e j e t i c h e 
de la c a i m e r , d e la rendre p lus ra isonna jale. 
M a i s q u e .faire pour ce la ? 

« i l y aurait peut-être un m o y e n de P a s s a ' 
g i r , ce serait de la marier . Cela * j n n e r a i t 
u n autre cours à s e s i d é e s , e l l e aur a i t d 'au­
t r e s o c c u p a t i o n s , d 'autres devoirs , u n a u t r e 
idéa l . 

« M a i s avec q u i la mar ier , joui s q u ' e l l e n e 
Veut p a s en tendre parler de c e p a u v r e G e o r ­
g e s ? m 1 

F a u t e d e savo ir c o m m e n t abr ,rder a v e c S » " 
n i à c e c e suje t si dé l icat , Cin j o n Perdàncaa 
l a i s s a i t p a s s e r s a n s r ien d ire >'i£S j o u r s aâ. 1 M 
é v é n e m e n t s . 
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